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Reims – Parc Saint-Remi
Opération préventive de diagnostic (2017)
Claire Pichard
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Communauté urbaine du Grand Reims
1 Le  diagnostic  a  permis  d’évaluer  une  zone  historiquement  sensible  à  l’occasion  de
l’aménagement d’un socle de fondation sur environ 50 m2. Ce secteur est notamment
connu pour son occupation artisanale antique, renseignée par des opérations durant les
années  1970,  ainsi  que par  son  occupation  paléochrétienne  (cimetières  et  édifices
religieux)  mentionnée  par  les  sources  écrites.  L’opération  est  ainsi  directement
mitoyenne  des  secteurs 12  à 16,  traités  dans  le  cadre  d’une  fouille  programmée
(Neiss 1989).
2 Au vue de la faible superficie impactée et de la proximité de cette opération, l’emprise
totale a été ouverte afin de relocaliser précisément les limites d’extension des zones
anciennement traitées.  Au total,  environ deux tiers  du diagnostic  sont  occupés par
l’emprise du chantier programmé.
3 Dans  la  partie  non  impactée,  les  résultats  du  diagnostic  révèlent  une  assez  bonne
conservation des vestiges. Le substrat correspondant à la craie blanche est apparu à
une altitude moyenne de 88,60 m NGF. Il est localement coiffé d’un paléosol constitué
de terre brune mêlée d’un cailloutis de craie. C’est majoritairement à leur surface que
sont  implantés  les  vestiges  archéologiques  mis  au  jour.  Quelques  sols  laissent
cependant envisager une stratigraphie conservée.
4 Conformément  à  ce  qui  était  attendu,  la  première  occupation  correspond  à  deux
structures  de  combustion.  Associées  à  des  remblais  de  démolition  comportant  de
nombreux tessons de céramiques ainsi que des carreaux de terre liés à l’argile pour
certains, leurs rattachement à l’activité potière est totalement envisageable. Quelques
fosses et trous de poteaux complètent le schéma d’occupation antique.
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5 La seconde phase d’occupation mise au jour est  composée de murs en moellons de
craie. Deux sols en craie semblent fonctionner avec l’un des états des maçonneries. Ces
vestiges renseignent la vocation post Révolution de l’ancienne abbaye Saint-Rémi. En
effet, et en partie sur l’emprise des jardins, un hôpital civil puis un Hôtel dieu y seront
consécutivement implantés.
 
Fig. 1 – Vue générale de FS 12 et FY 10
Cliché : service archéologique du Grand Reims.
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Fig. 2 – Plan masse des vestiges mis au jour lors des opérations des années 1980 et de 2017
DAO : C. Pichard, M. Arnaud (Grand Reims) ; sources : fouilles du parc Saint-Rémi, R. Neiss, duplicata
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